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i. x-s A ssocI iOY.S M'110o UNE ASSEMBLIE PUBLIQUE A nier l'excellence de la C. M.18. A.
ET~'N i AMICALES DE GRANBY. P. Q.. COURUNNEE Tous pouvaient remplir ce devoir.A la

l. AL. I'JTRLLK)I DE SUCCES. satisfaction de leur cnnsciencoe n de-
veniattnt embres de lAssociationi. U.ne

liatis lo dernier numéro des leycel .1hitian)che floirt luiA>cenbre. i,, grandle erreur à éviter et que cammnt

lent ia.îîîraal Catholique. L.e Litverpool la succursale Nu. I. a tenti une "t'alent d'ordinaire beaucoup d*entre3
Catholie ines, rt. W M Fox (le irebitu publique qui a été. courosi ceux qui étaient Invités îi devenir

n., (le <'uni graitid fuet. 21. Le Grand mnembres c*é:i-tt dle remettre la chote
,ýidnî'y, Australie. nicie, donne, dant . b îtî 'u , ltk't *,t plus tard. Ils ni.-:alent jamais prlý*s

un article vraiment lin*.treflhatt. uitap AI? iigaîiter lio~ncaM Flark J' tt 1 îV, aintenîant ou croyaient totujours pou-
i.: u e l crIssncedessocété Cah~I* gtoisntu proincial p ttî*ut et ail oir at.. ndre un peu plus longtemps.

essi e a coisane ds Fci«ý- Cah.Il lows0à, -*-iet Pésnombeuse% LX Cou.equence funeste était qu'ils At
cliques et amicales de UAJuFtraiie ilrS res'tut la parile à une ijnbe5 tendaient trop longtemps et prffqu' lu.
apparait que nos co:éîîigioruaireg (le et Attentive audienice. lepeirnvatrîablement étaient toujaurs trop tard
là ban, font de grands dtforts pour frae. îîowîsoî parl a li qu'il ar amtremeubei

manei er oitsfraternelles, f1o:as Caiavcpisruil iréure Ilowison Illustra ce euast rap-
maitenr eur sciééSavait accepté de venir adrosser la portant nu exemple des plus pathéti-

et si l'on. conslds're leur population parolo tur la C. M. B. A àa Granby. qu--t. Un pi-ru de famille était parti
Catholique A la notre. Ils surpassent de Leis 21' ans d'exititencte de l'Association emtnd h'tsli ire eru

beaucoup, sous ce rapport, le Caad etmontr'ient un progrès comitatiet do pouvoir gagner une nouvelle jour.
Eu ffe dna es ep coonisdi'As éguller o. maintenant la C. Mà%. B. A. niée de salaire et de crmfort pour sa
En fft ausle set cloiesdel'As-protégeait iac ceutaines de familles' famille. Sâudainement 41 lui est ar-

traite, la population Catholique depuis les Territoires du Nord Ouest rivé n accident et ou l'a transporté àl
est à peu prés de 1.4UJ'H1M. liclIiiivet jusqu'à I*Océan Aiti4n i'hopittl dan# l'ambulance. A son tr-
ou à peu piés les deuax-neuvième de la tique. Comme ='cété fraternelle dau-si rivée le suèdecin a sondé ses blessures,

poplaton enéale AuCandalasurance, ses principes étaient saisis et il en a constaté la terrible gravité et Ilpopuatin geérae. u Caada lases taux justes, donnant l'assurauce au s'est h:aîé de faire appeler le pritre.
population LCatholique est A peu tores~ prix cousant d'anée en ance. uRéalisant sa condition précaive le psit-
de 2..UOJlsur lise population gî'n l'AuSoition ne collectait que ce qui vre homme a pensé à ce qui allait id.
étrale de CS<lt4 v>0u approximativet- était requis, mais en méWoO tempis elle venir de sa femmie et de tes petite en-
ment le tiers de toute la population, avait sagement pris les moy"ns de fants aprés sa mort, et Il regrette

I)splu prnan laprlipae Asoca-pouvoir collecter une somme suflitsante amnérement sa nég~ligence à devenir
I)à luspreantla pluIpaeAuia-pour toujours, et ainsi elle ne pouvait membre d'une bonne association comme

tion Catholique de lAusitralie, et la jamais manquer de remplir ses obligat la C. M. B. A. Mais Il est trop tard.
comparant avec le notre, qui est, uns dions envers touft et chacun de M' là% mort survient et sa famille s'est
contredit, il première eociété- du Can membres. La C. M. Bl. A. était incor- troutée au dépourvu. Alorx a coin.

ada nos smme focésd'ametreposée dans Lit Puissance par unacte miences pour la veuve éplorée et îes
&dnous mersonesbrés 'adere spécial du parlement lélérai et le jeuntes orphelins une vie de peine et de

que, nulersomsbe teret.gouvernement en surveillait l'opéra mitére. Les membres de la famille
il apparaît aussi qu'il y a plusieurs iton par l'intermédiaire de sout Surin, ont été disperfés. les garçons ont été
Associations Catholiques et amiciles en tendant des Assurances qui tou les placés dans une manufacture y travail.
Australie, mais le première de wu, ansi m rendait au bureau du Grand lant tout le jourpourun salare à peine

estla:~BierianAusraienato.Secrétaire pour y faire une inspection sufisant pour payer la plus maigre
el 1 Bi Socity tale Jan o minutieuse des affaires de l'année pension. La fil le aiuée, à qui on

lieBeatitSoiet." tabieýsa1,41.La C. M. B. A. accumsulait aussi un avait enseignté le ptane peut étre et la
Ses membres sont au nombre de 16.Ooo Fonds de Riéserve, san y être tenue broderie dans le temps prospère. :rai-
avec un fêlad de réjervesdeý50O Ibo. 1Par la loi. Cétait unei Protection Pour' vaille aussi de don coté pour Vicher de

* ~~~~~~~~~les membres et dans le bûat de perpu.gge .ve espu enset
FiEle est accessible aux Catholiques! tuer lAssociatio. La. C. M. 8 A gants. et le bébé, eux aussi ont dit par.
seulement, vu que la fréquentation avait distribué Prês de 1*2O000 aux .t, car Il f~alait bien qve la pauvre
périodique des sacrements est d*obligt- veuves et orphelins de oe membres, veuve pusse travailler aussi pour @a
tion, et inutile de dire qu'elle a la défunts et cette large nomme qui re propre subsistance. C'est elle qui su-

Présentait les réclamations de décès btllsérsn ada.Tu e
haute approbation de l'Eglise. Cette avait été sente Mt~ és dans contestation bijpurs caraveant faire Tous les-
moiété a ;.,%à) succursales. Lua ment- de la part de î'Auaociation. Oit était jaur le va ravessagt fairet dous les-

brea de chaque colonie sont organisi la compagnile régulière dmasurance ou soeici dosuIsi reaosae lan sa tusale-
es ueude district, avec pouvoir de la toct%îé4 fraternelle qui avait fit ards% di"ýwrtts. elle compto leïs sous qu'-

fa!rc !Cr.- îtatuts, et ces bureaux de mie-:% que. cota, elle a gagnés, elle calcule ce qu'elle
à ler tur liset ds d'e' A parn de secourir la vo-avê et les doit payer pour le morceau de pain et

districts àtutorMnndué' orphelins de tes membres défunts. la de vianîde qu'Il lui faut aretc-r pour
Eu;-$s qui constituent lin conseil anniuel C 'M. B. A., comme Association fois- ellaq .irv:t. et toute rayonnTante de joie
mnobilie et qui est le bureau t-ipî'mcin. cié-remest Catholiquu, unlimlat am elle trouve le tour dle »mettre la mitié

.Sous$ ce rappOrt. lettre tA:uts1 reible:ît memîbres dans les liens de ot fraternité dIe sa inalgre recette en riserve, pour:
diiV'rr ds ntre, e avc cla 18 tîtla plus noable et 'a plus durable, la fra. ses petits enfants, plus tard, lorsqu'ellie

un fre d~s pour etAec cela Il s A a teritté chrétienne Oatholique, ne~ pourrat aller les voir.
e un fore dipens pou le lafaisant aucun#, distinction d'origine <Au Ce n'était pas là de l'invention.

e maladie Daursuos comparaisonis litus""t de condition, sauf de pratiquer la Fiât Ceci arrivait presque tou les jours
pcrdot.s pas de vue, que dans la grande de nos péree, d"%':re Cathboliques Pratt dans les famille éprouvées par la mort

à province Catholique de Q.uébec, la C. quata. prémnaturée de leur chef. Lisez les
be I 8 X. n'a pa la Position qu'elle de Lit C. M. B A. 61:ait aussi un puis- j-eurnaux, interrô: eu milliers de

saut facteur contre l'imprévoyance et jeunes gens filit et garçons, qui peu-
- vrait avoir. D)ans les circonstances une douce consolatio pour le mari et pleut les maufactures,lestel.lsrs

atctuelt*s,luébec devrait donner autant le père de fismille qui à la mort pou teurants et les maisons de pension et,
r de support à la C. M. B1. A. que toutes vident compter iur elle pour le bien- Cous ou du mois presque tou vouas

~les autres provinces zrit%. 'Nm être futur des leurs. L'importance de diront qu'ils vivaien: à l'atm dans leur

espérons, cependant, d'après 1 àusur, pourver pour l'avenir ne nécessitait (*famile,. qu'ils jouant d'une exist-
pus de commentaires. ]) o Jours ence heureuse et prospère, mal que

I nct que nous donnent nes amis de personne n'avait le droit, pour ainsi-' soudain le père leur fut enlevé et com-
icette province, qu'ils seront blut. à dire, de ml'urlr et de laleser une femme me ose brave pères n'avait jamais @s%?gôù

~t la tète de I*Aumovatiou, et Alors, # %«. . et de jesu enfants A la charge de ses à pourvoir pour Me famille après sa

le bec réuni aux autres provinces, nous parents, de ues aais ou dut public, mort, Ils sont alors iombès dans la mi-

e pourrons rivaliser avec nosfèe de C'tait un devoir alors pour le père de trre. Vous tous qui pouvtIt encore hé-
l'Autrali. dont le sucrs du msatière famille de pourvoir pour ceux dont Il alter à faire partie dun bonne soci-
d'brdganiatlon fraternelle, grandira est le soutien au cas qu'il leur serait. é: de bitafaisance te Inviés * viol-

~toujours., nons res6pêroi enlevé par une mort Prématurée ter les hopitaux, les atiller et mème let
=-.--C'était un devoir filial pour leu jeunte prisonis.

1' oUvU.S sCC ;AuKS gens de faire des cfforts pour taiseer en A l'hoptal. Vo$tz cette jeune fille.
NOUVLLESSUCCM s. cas de mort quelque chose A leurs >Icil toussil %tTrensemeut, elle crache le

Lit unrverleê =a eo#tntlîueele !:4 jat parentes qui lei avalisai élevés et sang. Approchez de iton grabat.
n-ua Ontes. imr Irput ae Jowelât itld. avalent droit tu retour A leur aide, n'ayez aucune crainte Sm yenx ilout

i le tumtw"5lO ýs» %I Oittlultte 4 Cizait auWliun dtv«i pour les gens ence brillants et Ils vous regaldt
0 Il. f Ilone.Oei .'ai'!t favorlu de la Itrue d'"nouagr avec douceur; sslèvres diceloste

O Nf mli»sta la trenîe AmblaIs la lu bonns chome memes auipri de gardent esCors leur sourire paie.
leisédu cAfl Ismr 1%iS emS 'sa% ,dcrtita. Et qui @mai ou pourmait Elle va bisett moulu. l>emandta'


